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Découvrir jour après jour la terre de l’Aimé, peut-être le plus beau
des voyages…

 

 

L’époux est celui qui garde l’être aimé dans l’étreinte fidèle de sa
résolution.

Kierkegaard

 

Aimer, c’est savourer, au bras d’un être cher,

la quantité de ciel que Dieu mit dans la chair…

Victor Hugo

 

 



 

 

 

Quelle grande chose, être aimé ! Quelle chose plus grande encore,
aimer ! Le cœur devient héroïque à force de passion. Il ne se compose plus
de rien que de pur ; il ne s’appuie plus sur rien que d’élevé et de grand.
Une pensée indigne n’y peut pas plus germer qu’une ortie sur un glacier.
L’âme haute et sereine, inaccessible aux passions et aux émotions
vulgaires, dominant les nuées et les ombres de ce monde, les folies, les
mensonges, les haines, les vanités, les misères, habite le bleu du ciel, et ne
sent plus que les ébranlements profonds et souterrains de la destinée,
comme le haut des montagnes sent les tremblements de terre.

S’il n’y avait pas quelqu’un qui aime, le soleil s’éteindrait.

Victor Hugo

 



 

 

 

Aimer est aussi une bonne chose, car l’amour est difficile. Que deux
êtres humains s’aiment, c’est sans doute la chose la plus difficile qui nous
incombe, c’est une limite, c’est le critère et l’épreuve ultimes, la tâche en
vue de laquelle toutes les autres ne sont que préparation. C’est pourquoi
les jeunes, débutants en toutes choses ne savent pas encore pratiquer
l’amour : il faut qu’ils l’apprennent. De tout leur être, de toutes leurs
forces concentrées dans leur cœur solitaire, inquiet, dont les battements
résonnent, il faut qu’ils apprennent à aimer.

 

Rainer Maria Rilke

(Lettres à un jeune poète)

 



 

 

LA TERRE de L’AIME, un remarquable recueil.

Aucun titre ne pouvait mieux traduire l’âme de ce recueil, ni en
suggérer l’originale beauté. Je dirai simplement ici qu’elle est un exemple
vivant du degré de perfection auquel vous avez pu aboutir par la plume
après un long travail sur le style autant que sur la pensée poétique. Et en
ce sens vous représentez avec votre flamme pour votre aimé et mari, le plus
bel exemple qu’il soit possible de citer à ceux qui prétendent que tout a été
dit dans le genre de la poésie amoureuse… J’espère que vos lecteurs ont
apprécié, avec quelle musique, avec quelle force le vers traditionnel fait
ressortir l’âme passionnée de vous-même.

Voilà de beaux poèmes que nous offre un Poète vrai : une belle
écriture, une inspiration élevée, une poésie comme j’aime en lire et de plus
en plus rare malheureusement. Je me suis fait prendre presque à mon insu
par une poésie à la fois intimiste et généreuse. Ce n’est que le recueil une
fois terminé, que l’on prend conscience du charme dans lequel on s’est
laissé emporter.

Un recueil à lire et à relire, comme un viatique. Je crois que dans le
poème : L’ÉLU page 20 votre secret est totalement révélé pour l’homme de
votre vie. Le titre du poème à lui seul porte dans ses vers toute votre
ferveur et votre amour pour votre mari, " votre oiseau d’or vers son
perchoir d’étoiles ", diamant de vos années pour consteller le blanc de
votre papier ! Ce sont ces mystères-là qui font le charme de votre poésie
avec ou sans rime, avec les mots de votre cœur comme étant les plus sûrs
secrétaires.

Avec tous mes compliments et mon respect pour votre imagination peu
commune.

Jean-Marie Leclercq

 



 

 

On aime une femme comme on découvre un monde, en y pensant
toujours.

Victor Hugo

 

L’amour immatériel est éternel,

parce que l’être qui l’éprouve ne peut mourir.

Ce sont nos âmes qui s’aiment et non nos corps.

Victor Hugo

 

Gardez-vous un amour pour vos jours de vieillesse. Allumez de bonne
heure un feu pour votre hiver.

Victor Hugo

 



À tous ceux qui s’aiment

 

À vous qui vous aimez

En dépit des années,

À vous qui vous aimez

Malgré l’adversité,

Vous qui avez compris

Qu’aimer c’est exister

Et qu’apprécier la vie

C’est aimer exister !
 

À vous qui vous aimez

Au-delà de la chair,

Vous qui avez compris

Que vous êtes vivants,

Animés par l’Amour

Qui pulse au cœur du monde

Et libres de cueillir

Les fruits de cet amour…

 



 

 

 

À Claude, mon mari,

l’élu de mon cœur
 

 

 

 

 

 


